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DISCOURS 

Des  Députés  du  Chapitre  Primatial 
Sainte-Marie  d’Auch  , au  Parle- 
ment , à l'occajion  de  fon  heureux 
retour  ; prononcé  par  M V Abbé 
Daspe  j Chanoine  dudit  Chapitre. 

N OS  SE  IGNEURS, 

Le  fort  de  la  Patrie  eft  tellement  lié  avec 
celui  de  la  Magiltrature  , que  fhiftoire  des 
revers  & des  difgraces  des  MagiÜrats  n’eft 
que  1 hiftoire  des  délaftres  & des  malheurs 
qui  ont  défolé  la  îsarion,  Vous  avez 
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démontré  au  pied  du  Trône  votre  fidélité  & 
votre  courage , 5:  vous  n’avez  écouté  que 
le  cri  de  vos  confciences  , pour  peindre  les 
fentimens  de  vos  cœurs.  Nous  avons  gémi 
avec  vous  du  coup  terrible  qui  , en 
frappant  la  Magiftrature  , a ébranlé  l’État. 

Il  eft  donc  arrivé  ce  jour  fi  attendu  , 
l’objet  de  nos  vœux  les  plus  ardens  ; ce  jour 
où  la  Juftice  exilée  rentre  dans  fon 
San  du  aire  , où  des  Miniftres  dignes  d’elle  , 
vont  rendre  à fon  culte  fon  ancienne 
fplendeur  : jour  qui  fera  configné  comme 
l’époque  du  repos  & du  bonheur  des  Sujets 
de  cette  Province.  Quelle  douce  latisfadion 
aujourd'hui  , quel  lentiment  d attendrifle- 
ment  & de  refped  nous  infpire  la  préfence 
de  ce  Sénat  augufte  , de  ces  fidelles  dépofi- 
taires  de  nos  Lois  pour  lé  maintien  defquelles 
ils  ont  tout  facrifié. 

Nous  apportons  au  pied  de  la  Gour  , avec 
l’hommage  du  plus  refpedueux  dévouement. 
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le  témoignage  public  des  fentimens  qui  nous 
animent  dans  cette  heureufe  révolution.  Il 

I 

n’appartient  point  à nos  foibles  voix  de 
célébrer  votre  triomphe  ; qu’il  nous  fufïife  , 
Nosseigneurs  , de  dire  , pour  remplir  la 
million  dont  nous  nous  honorons  , que  le 
Chapitre  Primatial  d’Auch  , toujours  fidelle 
aux  vrais  principes  , â .gémi  de  toutes  les 
atteintes  portées  aux  Lois  ? aux  Magiftrats , 
& à la  liberté  Nationale  , & qu’il  fe  fera  un 
devoir  d’honorer  les  Miniftres  qui  fauront 
les  défendre  avec  autant  de  fermeté  & de 
généralité. 


